
Je m’appelle Sacha. J’ai 10 ans, et tous les jours, ma peau me fait 
mal. Elle brûle, elle gratte, comme si elle était en colère contre 
moi. Ça a commencé il y a quelques années. Les docteurs disent 
que c’est de l’eczéma, une sorte d’allergie qui ne veut pas partir. 
Et chaque jour, c’est un peu plus difficile.

Avant, je pouvais courir dans les champs, grimper aux arbres, ou 
sentir le vent sur mon visage sans rien craindre. Mais aujourd’hui, 
même le vent me pique. Ma grande soeur dit que c’est parce que 
l’air a changé. Il est plus sec, plus chaud, plein de choses 
invisibles qu’elle appelle des polluants. Ces choses flottent 
partout et irritent ma peau.

Papa essaie tout pour m’aider. Des crèmes, des bains, des 
bandages... mais rien n’efface vraiment la brûlure. La nuit, 
parfois, je pleure en silence parce que ça gratte trop. Et quand je 
sors, je porte toujours des manches longues, même en été, pour 
que mes amis ne voient pas les taches rouges sur mes bras.

Un jour, en fouillant dans le grenier, j’ai trouvé une vieille boîte.

Elle était remplie de plumes de toutes les couleurs, douces et 
légères comme un souffle. J’ai pris une plume dans ma main, et je 
me suis imaginé quelque chose de merveilleux. J’ ai rêvé des 
plumes apaisantes. 

Ces plumes ne viennent pas d’ oiseaux, mais d’un arbre magique 
que j’ai appelé le Grand Arbre des Vents.

Ce n’est pas un arbre ordinaire. Il pousse là où l’air est le plus 
abîmé, et chaque fois qu’une brise passe à travers ses branches, 
il capture les polluants. Il transforme tout ce qui irrite l’air en une 
poudre douce, pleine de calme et de guérison. Les plumes qui 
poussent sur ses branches ont des pouvoirs incroyables. Quand 
on les pose sur la peau, elles libèrent cette poudre magique qui 
apaise immédiatement les démangeaisons et adoucit la brûlure.

Dans mon rêve, ces plumes ne se contentent pas de soigner. 
Elles flottent doucement au vent, emportant avec elles des 
particules apaisantes.

Imaginez des parcs remplis de ces arbres, où les enfants comme 
moi pourraient s’allonger sous leurs branches et sentir les plumes 
caresser leur peau.

Même les maisons pourraient avoir des décorations en plumes 
apaisantes, pour purifier l’air et protéger ceux qui y vivent.

Je rêve d’un monde où je pourrais jouer dehors, grimper aux 
arbres, et courir sans craindre que ma peau ne me fasse mal.

Où je pourrais sentir le vent sur mon visage et sourire, au lieu de 
me cacher. Si quelqu’un pouvait créer ces plumes apaisantes, je 
suis sûr qu’elles ne soigneraient pas seulement ma peau, mais 
aussi l’air que nous partageons tous. Et peut-être qu’alors, je 
pourrais redevenir libre, comme le vent.

Les plumes
apaisantes
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